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Foi, éFoi, éFoi, éFoi, écologiecologiecologiecologie, développement durable…, développement durable…, développement durable…, développement durable…     
L’heure n’est plus à l’attentisme. Il est plus que temps de prendre en 
considération le devenir de notre planète, notre manière de l’habiter, 
nos modes de productions et de consommation, nos façons de se 
déplacer, l’impact de toutes nos activités. Pas d’optimise béat, ni de 
pessimisme sans espoir mais la conscience de l’urgence. Chrétiens, 
nous avons la grande espérance d’un monde de paix et de justice. Ce 
projet ne se réalisera qu’en tenant compte de toutes les composantes 
de la vie de l’Homme. L’écologie en est une. 

Une option erronéUne option erronéUne option erronéUne option erronéeeee    

Le christianisme serait responsable de la dégradation de l’état de la 
planète par son invitation à soumettre la nature (Gn 1,28 : Dieu les 
bénit et leur dit :   «Soyez féconds et multipliez-vous, remplissez la 
terre et soumettez-la. Soyez les maîtres des poissons de la mer, des 
oiseaux du ciel, et de tous les animaux qui vont et viennent sur la 
terre.») et par la croissance démographique. C’est méconnaître les 
intentions des auteurs de la Genèse (la Création comme Don de Dieu 
et les Hommes comme gérants et garants) ainsi que croissance 
démographique et détérioration de l’écosystème qui ne sont pas 
corrélatives mais dépendent du mode de vie ! 

Eglise et CréationEglise et CréationEglise et CréationEglise et Création    

Le souci de la Création et de la juste répartition des biens étaient pris 
en considération dans les textes de la constitution pastorale sur " 
l'Eglise dans le monde de ce temps "de Vatican II, Gaudium et spes. 

Paul VI, dans sa lettre apostolique du 14 mai 1971 : « POUR UNE 
SOCIÉTÉ HUMAINE », constate déjà la croissance de la pollution et 
la destruction du cadre de vie. 

Jean-Paul II, à de nombreuses reprises, a insisté sur la nécessité de 
prendre soin de la Création dont nous sommes les héritiers mais 
aussi les dépositaires. C’est lui qui a déclaré François d’Assise, 
patron des écologistes en 1979 ! 

Dans son encyclique Sollicitudo rei socialis du 30 décembre 1987, il 
invite à prendre conscience des limites des ressources disponibles, à 
respecter l’intégrité et les rythmes de la nature et d’en tenir compte 
dans la programmation du développement et d’avoir le souci de « ce 
que l’on appelle aujourd’hui l’écologie. » (26)  

Plus près de nous, le pape Benoît XVI a, de façon insistante, défendu 
la Création dans une perspective écologique, de développement 
durable. 

L’inauguration de la Première Journée de la Sauvegarde de la 
Création en Italie en août 2006 a été l’occasion de faire le lien entre la 
dégradation de la nature et la menace que cela fait peser sur les plus 
démunis. 

Dans son message 2008 pour la paix, Benoît XVI donne une tournure 
« écologique » à son discours. Inquiétude pour la spoliation de leur 
environnement subi par de nombreuses régions de la planète du fait 
de l’action de l’Homme. Prise de conscience et mobilisation pour « la 
maison commune ». Se sentir responsable et en accord avec les 
préoccupations croissantes de l’humanité pour l’environnement. 

Rappel du poids qui pèse sur les plus pauvres face au manque de 
règlement dans le développement. Appel moral fort à la solidarité, sur 
la base de la reconnaissance de la destination universelle des biens 
de la Création, qui concerne aussi les pauvres et les générations à 
venir. Sagesse de la recherche de modèles de développement 

durable et proposition de dialogue entre Nations sur la gestion des 
ressources énergétiques de la planète. 

Chrétiens et écologie aujourd’huiChrétiens et écologie aujourd’huiChrétiens et écologie aujourd’huiChrétiens et écologie aujourd’hui    

Le chrétien ne vit pas hors de la cité. Il en fait partie, y travaille, 
collabore à sa prospérité. Néanmoins son activité est teintée de la 
présence agissante en lui d’un certain esprit ! 

Nous ne pouvons accepter l’achat de droits de pollution par les pays 
riches aux pays du Sud alors qu’ils seront les premiers à payer le prix 
fort en termes écologiques, et donc humains et financiers, de ce 
marchandage. 

Nous ne pouvons pas plus tolérer le commerce du développement 
durable mené par certaines firmes dont le seul souci est de se 
façonner une image « écolo » pour augmenter leurs profits. 

Notre objectif premier reste l’Homme dans la Nature, dans la 
Création. Les relations qu’ils tissent, l’apport mutuel, les liens avec la 
faune, la flore… 

Nous voudrions pour conclure vous inviter à relire le cantique des 
créatures de Frère François d’Assise qui nous semble en bien des 
points d’une brûlante actualité quant à notre manière d’aborder la 
Création et d’envisager notre relation aux autres dans un souci 
d’écologie, de développement durable. 

« Une telle louange exprime une réconciliation profonde de l’homme 
avec ses racines cosmiques, avec son "archéologie intime", avec 
toutes les forces obscures de la vie, qui le travaillent du dedans et qui 
constituent son être premier. Alors que l’homme moderne cherche à 
se libérer de la nature en la dominant, François, lui, se réconcilie avec 
elle. On ne se libère vraiment qu’en se réconciliant. Fr Eloi Leclerc, 
ofm » 
 

Très haut, tout-puissant et bon Seigneur, à toi la louange, la gloire, l’honneur, et toute 
bénédiction.   
A toi seul, Très-Haut, ils conviennent, et nul homme n’est digne de te nommer.   

Loué sois-tu, mon Seigneur, avec toutes tes créatures, spécialement messire frère 
Soleil, 
qui fait le jour : par lui tu nous illumines. 
Il est beau, rayonnant d’une grande splendeur : de toi, Très-Haut, il est le symbole. 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour sœur Lune et les étoiles : dans le ciel tu les as 
formées claires, précieuses et belles. 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour frère Vent et pour l’air et les nuages, pour le ciel serein 
et tous les temps : par eux, tu soutiens tes créatures. 

Loué sois-tu, mon Seigneur, pour sœur Eau, qui est très utile et humble, précieuse et 
chaste. 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour frère Feu, par qui tu illumines la nuit : il est beau et 
joyeux, robuste et fort. 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour sœur notre mère le Terre, elle nous porte et nous 
nourrit, elle produit la diversité des fruits avec les fleurs colorées et l’herbe. 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour ceux qui pardonnent par amour pour toi, qui 
supportent épreuves et maladies : heureux s’ils conservent la paix, car par toi, Très-haut, 
ils seront couronnés. 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour notre sœur la Mort corporelle, à qui nul homme vivant 
ne peut échapper. 
Malheureux ceux qui meurent en péché mortel. 
Heureux ceux qu’elle trouvera en tes saintes volontés, car la seconde mort ne pourra 
leur nuire.  
Louez et bénissez mon Seigneur, rendez-lui grâce et servez-le en toute humilité. 

 


